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			Jean Cocteau


			Poète, romancier, cinéaste et dramaturge français


			

					Né en 1889 à Maisons-Laffitte (Ile-de-France)


					Décédé en 1963 à Milly-la-Forêt


					
Quelques-unes de ses œuvres : 
	
Le Grand Écart (1923), roman


	
Les Enfants terribles (1929), roman


	
La Machine infernale (1934), pièce de théâtre







			


			Jean Cocteau est un écrivain français né en 1889 et décédé en 1963. Issu d’une riche famille amatrice d’art, le suicide de son père puis son échec au baccalauréat le poussent vers la voie de l’écriture d’où naitront ses premiers poèmes. Par la suite, les différentes rencontres qu’il fait avec des personnages importants de son époque tels que Apollinaire (écrivain français, 1880-1918), Picasso (peintre espagnol, 1881-1973) ou encore Raymond Radiguet (écrivain français, 1903-1923) l’amènent à exercer ses talents dans d’autres arts. Il se tourne ainsi vers le roman, le cinéma, le théâtre ou encore le dessin.


			La polyvalence de son œuvre et les polémiques qu’il provoque (il avoue ouvertement sa bisexualité dans son Livre blanc) lui assureront la notoriété. Jean Cocteau a également été membre de l’Académie française et de l’Académie royale de langue et de littérature françaises de Belgique.


			

				

					Raymond Radiguet


					Raymond Radiguet est un écrivain français qui a fait sensation auprès de la critique pour son roman Le Diable au corps paru en 1923.


					En 1918, Max Jacob (poète surréaliste français, 1876-1944) présente Raymond Radiguet à Jean Cocteau. Ce dernier, qui a déjà acquis à cette époque une belle renommée artistique dans le Paris des arts et qui est ami avec des artistes tels que Picasso ou encore Modigliani (peintre italien, 1884-1920), tombe sous le charme de l’adolescent. Radiguet, alors âgé de 14 ans, fait preuve d’une maturité étonnante. Une relation fructueuse, qui n’est initialement pourtant pas sans ambigüité, naitra alors entre les deux auteurs. 


					Radiguet, qui possède une culture littéraire très vaste malgré son jeune âge, suggère à son ami de travailler à la réinterprétation des grands mythes. Cocteau, fasciné par la Grèce antique, décide dès lors d’insuffler, par la création théâtrale, une seconde vie aux mythes anciens. Il s’attèle tout d’abord à Antigone (1922), puis à Œdipe Roi (1925) et finalement à La Machine infernale (1934). « Les mythes ne vivent que si on les recharge de sang-neuf. Il est dangereux de les croire intouchables » (Lettre à Maurice Thiriet, citée par Gérard Lieber dans Jean Cocteau, Théâtre complet, p. 1673).


				


			


		




		

			La Machine infernale


			La marche inéluctable du destin


			

					
Genre : théâtre (tragédie)


					
Édition de référence : La Machine infernale, Paris, Le Livre de Poche, coll. « Littérature et documents », 2006, 154 p.
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